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! Nous étudierons dans ce chapitre 

‘‘ électrostatiques concernant des charges électriques d 
I supposées placées dans le vide. Le milieu vide (ou 
: permittivité diélectrique s„. 


Certaines substances, par exemple verre frotté à l’aide d’un morceau de drap , 
: et ébonite frotté à l’aide d’une fourrure, ont la propriété d’attirer des corps légers. On 
dit alors qu’ils sont électrisés ou chargés, et ce phénomène est appelé électricité. 
É’électrisation apparaît donc comme un transfert ( déplacement, écoulement) 
d’électrons qui peut se faire d’un coips à l’autre. 


nous mettons en contact une baguette A (électrisée) avec une bagu 
brisée) nous constatons après séparation, que B possède à son ti 
d’attirer des corps légers. On dit alors qu’ils sont électrisés par conta' 
mode d’électrisation ne peut se faire q’avec des corps conducteurs. 







Considérons un corps chargé (C) à proximité du quel, on place une charge teste 
q, positive. Cette charge sera soumise à une force électrostatique F(M). Si on 
remplace la charge q 0 par une charge kq 0 (k est un entier), cette charge sera soumise à 
une force kF(M). On définit alors un vecteur champ électrostatique E(M), tel que : 
\ E(M) = F(M) / q 0 = kF(M) / kq 0 



Le vecteur champ E(M) est dirigé vers la charge si celle-ci. est négative, et 
s’éloigne de la charge si elle est positive. On dit que le vecteur champ électrostatique 

b) Propriétés . 

-le champ électrostatique est, au sens mathématique du terme, un champ de 



-On appelle ligne de champ une courbe dans l’espace telle que, en chacun de 
ses points, le vecteur E soit tangent à la courbe. La ligne de champ est orientée dans 










tlaire V que nous allons définir . 

îtuelle q placée en O, crée en M un vecteur champ 
îctrostatique E(M) = ( 1 / 4ra„).q / r 2 u, la circulation élémentaii 
ale à : dC = E(M) . dM = E(r ) .dr = - d( q / 470* r) c’est une ■ 
acte, donc le vecteur champ électrostatique E(M) dérive d’un f 
l que : V(M) = q / 4ttE 0 r + cte, donc le potentiel électrostatiqu 
ie constante prés. L’expression la plus simple de V est obtenu 
instante nulle, ceci revient à prendre le potentiel à l'infini nul, c.i 
oigné de toutes les charges qui créent le champ ( cas des fonctio 
[M) = f( 1 / r") ). Si le système étudié comporte des charge 
ilculer la constante ( selon des conditions initiales ou par 
impression du potentiel produit par une charge ponctuelle q en M 
(M) = q / 4 tcë„ r. 


Soit un ensemble de charges électriques ponctuelles q,, q 
ispectivement aux points O,, Ch, Oj, Ces charges créer 

tamp électrostatique : E(M) = £ E((M), dans ce cas 


la circula 
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Le vecteur champ électrostatique E(M) dérive d’un potentiel scalaire V(M), tel 
que E(M) = grad V(M) , cette expression permet de calculer soit E et d’en déduire 
V , ou calculer V et d’en déduire E : E (r) = -dV / dr 

Remarque : l’unité de V est le volt (V), et celle de E est V/m. 


6) Surfaces équipotentielles 


On appelle surface équipotentielle une surface (S) sur laquelle le potentiel 
■ électrostatique reste constant ( V(M) = cte). Dans cé cas on dV = E(M) . dM = -grad 
Y(Vl).dM = 0, si le déplacement se fait sur cette surface, le vecteur grad V sera donc 
- perpendiculaire à la surface V = cte , et par conséquent le vecteur E(M) est 
perpendiculaire à (S). Aussi que les lignes de champ sont perpendiculaire à (S). 


Entre deux points A et B dont les potentiels sont V A et V B , la circulation du vecteur 
E(M) est : C = ^ E(M).dM = ^ -grad V.dM = ^ - dV = V A - V B , donc la 
Circulation de E entre deux points est égale à la différence de potentiels entre ces 
deux points et ne dépend que des valeurs initiale( départ) et finale (arrivée). La 







ux milieux (1) et (2). On veut étudier le comportement de E et V ai 
)■ 

b) Continuité du potentiel . 

Le potentiel électrostatique V(M) est une fonction partout o 
irticulier au voisinage de (S) : V(M,) = V(M 2 ). 

Soient E,(M,) et E 2 (M 2 ) les vecteurs champ électrostatiques, re; 
éfinis en milieu (1) et milieu(2). M, et M 2 sont deux points très voisu 
i). Décomposons E(M) en deux composantes normale à (S) E N (M) 
(S) E,(M) : Dans ce cas on peut écrire E,(M,) = Ein(M,) + E„(M 
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Departement de physique 



F = - [grad W]Qi. ae , à charges constantes ( conducteurs isolés) 


F - + [grad W]vh*, à potentiels constantes ( grâce aux générateurs) 

dW = -F.dr, et F,- -8 W(QVSx, F,= -S W(Q)/ Sy, et F z = -S W(Q)/ Sz 

b) Si V= cte, dW = F .dr, et F<= S W(V)/ Sx, F y = S W (V)/ Sy, et F y = S W(V)/ Sz 

Dans le cas d’un condensateur de charge Q, de capacité C, et de ddp(V,-V 2 )=V, le 

A V = cte W = 14 C V 2 , et F» = 1/2 V 2 SC/Sx, F y = 1/2 V 2 3 C/ Sy, et F, = 1/2 V 2 S C/ Sz 
A Q = cte, W = 1/2 Q 2 / C, et F, = -1/2 Q 2 S / Sx (1/C), F, - -1/2 Q 2 S / Sy (1/C), 
et F,- -1/2 Q 2 S /Sz (1/C). 
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